
A Nuit debout ! Devant la difficulté à gérer les suites médiatiques de la provocation de Finkielkraut
et des arrestations au petit matin d’attardés sur la place de la République, l’habituelle question du
service d’ordre et de la légitimité de la violence a de nouveau été abordée par la Commission action
lundi dernier. Certains intervenants et intervenantes ont abordé la question de façon contradictoire
à l’Ag. Un d’entre eux à souligné qu’en dépit d’une prise de position pour l’action pacifique, il ne
fallait pas s’attendre suite à l’appel à la grève générale, à une réponse non-violente des forces de
police . Dans le cadre de l’état d’urgence les forces de l’ordre ne se privent pas du recours à la
violence : les lycéens en ont fait l’expérience, les activistes rennois ont pu apprécié le sens que la
préfète d’ille et Vilaine donne à la notion de maintien de la paix…
Sans raison annoncée les forces de l’ordre se sont attaqué au local du syndicat CNT de Lille après la
manifestation du 20 avril dernier. Il ne s’agit plus seulement de “violence périphérique” mais d’une
tentative délibéré d’entrave à la liberté de manifester et de s’exprimer.

Communiqué de l’union des syndicats CNT de Lille suite à l’intrusion de la police dans son
local syndical de la rue d’Arras

Dans le cadre de la lutte contre la loi Travail, une manifestation a eu lieu ce mercredi 20 avril 2016 à
Lille. Suite à celle-ci, quelques militant-e-s se sont retrouvé-e-s au local des syndicats CNT, au 32 de
la rue d’Arras à Lille, pour ranger le matériel et faire le point, ensuite rejoint-e-s par d’autres
camarades.

C’est alors que des forces de l’ordre sont arrivées au local. Ils ont exigé de rentrer mais sans fournir
aucun document légal. En l’absence de ces documents expliquant leur démarche et justifiant
de leur droit, les militants présent-e-s leur ont refusé pacifiquement l’accès.

Les forces de l’ordre ont alors menacé de casser la vitrine et pénétrer par la violence. Elles ont fini
par défoncer la porte au bélier, pénétrer dans le local, saccager une partie du matériel et procéder à
une fouille en profondeur des lieux. Les militant-e-s présent-e-s ont gardé leur calme. Deux
personnes ont été interpellées et sont actuellement retenues au commissariat central de Lille.

L’union locale des syndicats CNT de Lille dénonce et condamne avec force les violences policières,
l’inacceptable intrusion des forces de l’ordre et la fouille de leur local. Saccager un local syndical,
c’est comme monter à l’assaut d’une Bourse du Travail. Un local syndical est un outil de défense
pour les travailleurs, un lieu d’accueil dans lequel les militant-e-s et les personnes qui nous
sollicitent doivent pouvoir se retrouver en toute sérénité.

L’union locale des syndicats CNT de Lille réaffirme sa détermination dans la lutte contre la
loi travail. Ici comme ailleurs, ne nous laissons pas intimider par les violences policières.
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